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Parcoursup et la reconfiguration des
inégalités dans l’enseignement supérieur
français
Leïla Frouillou

PLAN

De la sectorisation à Parcoursup : des dispositifs d’affectation révélateurs de
politiques scolaires valorisant le « libre choix » scolaire
Les effets de Parcoursup : les enjeux méthodologiques autour de la
différenciation des publics des formations du supérieur
Un « nouvel âge de la sélection » : la troisième explosion scolaire
reconfigure les inégalités
Pour conclure…

TEXTE

La mise en place, à la ren trée  2018, de Par cour sup, la pla te forme
d’accès au su pé rieur fran çais rem pla çant Ad mis sion post- bac (APB), a
nour ri de ré centes re cherches au tour des ef fets de ce dis po si tif
d’orien ta tion et d’af fec ta tion. Nous pro po sons de par cou rir quelques
ap ports de ces re cherches, en les re pla çant dans une ré flexion plus
large sur les in éga li tés sco laires. Pour cela, nous com men çons par
ins crire Par cour sup dans une pe tite his toire des dis po si tifs d’orien ta‐ 
tion et d’af fec ta tion, mar quée par l’as sou plis se ment des sec to ri sa‐ 
tions et la pro mo tion du « libre choix » sco laire à par tir du mi lieu des
an nées 2000. Puis, nous re vien drons sur les ef fets de Par cour sup en
termes d’in éga li tés, en in ter ro geant les consé quences de la gé né ra li‐ 
sa tion de la sé lec tion sco laire sur les pu blics des for ma tions su pé‐
rieures à dif fé rentes échelles. Enfin, nous mon tre rons que ces évo lu‐ 
tions ne peuvent se com prendre sans re ve nir sur les dy na miques dé‐ 
mo gra phiques de mas si fi ca tion, par ti ci pant à re con fi gu rer les in éga li‐ 
tés à l’en trée dans le su pé rieur fran çais.
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De la sec to ri sa tion à Par cour sup :
des dis po si tifs d’af fec ta tion ré vé ‐
la teurs de po li tiques sco laires va ‐
lo ri sant le « libre choix » sco laire
La mise en place de Par cour sup s’ins crit ainsi dans une his toire des
dis po si tifs d’af fec ta tion en pre mière année d’en sei gne ment su pé rieur
qu’il reste lar ge ment à faire. Cette pla te forme rem place ainsi Ad mis‐ 
sion post- bac (2009-2017), pre mier sys tème na tio nal, suc cé dant lui- 
même à des por tails lo caux, comme RAVEL (Re cen se ment au to ma ti sé
des vœux des élèves) qui a fonc tion né en Île- de-France de puis le
début des an nées  1990 (Frouillou, 2017). La sec to ri sa tion opé rée par
RAVEL pour l’en trée dans les uni ver si tés fran ci liennes, à géo mé trie
va riable selon la com mune de pas sage du bac ca lau réat et la fi lière, a
ainsi été rem pla cée par APB, dans un contexte de pro mo tion du
«  libre choix » sco laire (Ober ti, 2007), se tra dui sant éga le ment dans
les an nées 2000 par un as sou plis se ment de la carte sco laire pour le
col lège (Merle, 2011). Au lycée, la mise en place d’AF FEL NET (af fec ta‐ 
tion des élèves par le net) s’ins crit éga le ment dans ce contexte de
ges tion des af fec ta tions par des pla te formes où sont ex pri més des
vœux (Fack et al., 2014 ; Hil ler, Ter cieux, 2014). Les dis po si tifs d’af fec‐ 
ta tion sont ainsi des ou tils qui s’ins crivent dans des po li tiques sco‐ 
laires plus larges, dé pas sant le su pé rieur. L’as sou plis se ment des
cartes sco laires a été de pair avec l’in di vi dua li sa tion des par cours
ainsi que l’au to no mie crois sante des éta blis se ments (Fe lou zis, Per ro‐ 
ton, 2007  ; Mus se lin, 2017). Ce que cer tains ont ana ly sé comme une
néo- libéralisation de l’école (Laval et al., 2012) passe ainsi par une res‐ 
pon sa bi li sa tion des ac teurs in di vi duels, et une mise en concur rence
gé né ra li sée des élèves et étu diant·e·s (Al louch, 2017) comme des for‐ 
ma tions et éta blis se ments, concur rence par fois dé crite tel un
«  quasi- marché  » sco laire (Fe lou zis et al., 2013), où la place des ac‐ 
teurs pri vés ne peut se com prendre sans ana ly ser les modes de ré gu‐ 
la tion par l’État (voir par exemple au tour des sa lons d’orien ta tion
Oller et al., 2021). Par cour sup a pu être dé crit comme une ac cen tua‐ 
tion de la « to na li té mar chande » de l’af fec ta tion post- bac en France.
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Mal gré d’im por tantes conti nui tés avec APB, par exemple au tour de la
cen tra li té de l’orien ta tion «  ac tive  », les re cherches sou lignent les
chan ge ments por tés par Par cour sup, no tam ment à tra vers la gé né ra‐ 
li sa tion de la sé lec tion aux fi lières uni ver si taires dites «  non sé lec‐ 
tives » (Frouillou et al., 2020 ; Frouillou, 2021). Ces der nières doivent
dé sor mais consti tuer un clas se ment des can di da tures (opéré par des
com mis sions pé da go giques, dites d’exa men des vœux), sur le mo dèle
des pra tiques de re cru te ment des classes pré pa ra toires, écoles ou
sec tions tech ni ciens su pé rieurs. Cette ex ten sion du clas se ment s’ac‐ 
com pagne d’un chan ge ment dans le sys tème même d’af fec ta tion  :
alors que le sys tème an té rieur, APB, opé rait un ap pa rie ment op ti mi sé
per met tant de pro po ser (en trois phases syn chro ni sées) la plus haute
for ma tion pos sible dans la liste de vœux hié rar chi sés de chaque can‐ 
di dat·e (Frouillou, 2016 ; Gre net, 2022a), Par cour sup a rem pla cé cette
hié rar chi sa tion des vœux par une af fec ta tion au fil de l’eau dans la‐ 
quelle les places sont pro po sées selon une liste d’at tente pour chaque
for ma tion (Frouillou et al., 2022 ; Gre net, 2022b). Les files se ré duisent
petit à petit du rant plu sieurs mois, à me sure que des can di dat·e·s ac‐ 
ceptent une pro po si tion, li bé rant alors les places oc cu pées dans les
listes d’autres for ma tions en pa ral lèle. Re pre nant le prin cipe de l’ou‐ 
ver ture so ciale pra ti quée par les grandes écoles, fa vo ri sant les
bon·ne·s élèves de mi lieux po pu laires, un quota de bour sier·ère·s per‐ 
met de faire re mon ter ces der nier·ère·s dans la liste d’appel. Pour les
for ma tions uni ver si taires, en core pa ra doxa le ment qua li fiées de « non
sé lec tives » (Va lar cher, 2022), même si elles sont sa tu rées, un quota
de non- résidents de l’aca dé mie per met d’af fec ter en prio ri té les ba‐ 
che lier·ère·s de l’aca dé mie. Enfin, Par cour sup prend de plus en plus
en compte les ré orien ta tions en pre mière année, alors qu’elles étaient
au pa ra vant gé rées par des pro cé dures in ternes aux éta blis se ments.

3

Les mo da li tés tech niques des dis po si tifs d’af fec ta tion s’ins crivent
ainsi dans des po li tiques pu bliques d’édu ca tion plus larges (Frouillou
et  al., 2019), va lo ri sant de puis le mi lieu des an nées  2000 le «  libre
choix » sco laire. Mais, dans APB comme dans Par cour sup, la ques tion
cen trale, que masquent des dé bats axés sur le fonc tion ne ment de l’af‐ 
fec ta tion, reste celle des ca pa ci tés d’ac cueil et de la sa tu ra tion de
cer taines for ma tions. Cela in vite à dis cu ter main te nant de la me sure
des ef fets de la mise en place de Par cour sup, puis plus lar ge ment, de
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les re pla cer dans une pers pec tive met tant en évi dence une re con fi‐ 
gu ra tion ré cente des in éga li tés à l’en trée dans le su pé rieur.

Les ef fets de Par cour sup : les en ‐
jeux mé tho do lo giques au tour de
la dif fé ren cia tion des pu blics des
for ma tions du su pé rieur
Une par tie des tra vaux consa crés à Par cour sup dé crivent ainsi le
fonc tion ne ment de cette pla te forme, qui ar ti cule des prin cipes na tio‐ 
naux à des mo da li tés de clas se ment hé té ro gènes dans les com mis‐ 
sions d’exa men des vœux, cha cune pou vant ajus ter chaque année ses
cri tères pour clas ser les can di da tures, plus ou moins nom breuses.
Do cu men ter ces pra tiques de clas se ment et de sé lec tion consti tue
une piste de re cherche im por tante (Frouillou et al., 2020). Côté can‐ 
di dat·e·s, plu sieurs re cherches en cours ou ré centes se centrent sur
leur ex pé rience de la pla te forme (Couto, Va lar cher, 2022  ; Mizzi,
2022 ; Va lar cher, 2022). Les re cherches in ter rogent ainsi, de ma nière
plus ou moins di recte, les ef fets de la mise en place de Par cour sup
sur les ex pé riences étu diantes (Giret et al., 2022). Dans cette pers pec‐ 
tive, de ré cents tra vaux cherchent à com prendre les ré orien ta tions
dans Par cour sup, en par tie liées à un désa jus te ment entre vœux et
pro po si tions, mais aussi à une construc tion plus ou moins pro gres‐ 
sive des par cours, fai sant jouer le genre, l’ori gine so ciale ou en core le
par cours sco laire an té rieur (Beau père, Col let, 2022).
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Com prendre les ef fets de Par cour sup peut éga le ment consti tuer un
pro gramme de re cherche à une autre échelle, celle per met tant de dé‐ 
crire la po si tion des for ma tions post- bac dans le champ sco laire. La
pla te forme Par cour sup correspond- elle à une évo lu tion de ces po si‐ 
tions ? Cer tains tra vaux concluent à une re la tive sta bi li té de la sé gré‐ 
ga tion des pu blics néo- bacheliers en termes d’ori gine so ciale ou de
par cours sco laire an té rieur (Be chi chi et al., 2021). Mais ce constat, va‐
lable à l’échelle na tio nale, est à nuan cer dans deux cas de fi gure, qui
peuvent se su per po ser  : celui des for ma tions uni ver si taires dites
« non sé lec tives » sa tu rées d’une part, et celui des contextes ter ri to‐ 
riaux mar qués par de fortes sé gré ga tions ré si den tielles et sco laires au
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ni veau se con daire ou su pé rieur (ibid.). On pour rait alors consta ter
une po la ri sa tion des pu blics des uni ver si tés à l’échelle na tio nale
(Avouac, Harari- Kermadec, 2021).

Comme pour les me sures de sé gré ga tion en gé né ral (Fol, Frouillou,
2023), com prendre les ef fets de Par cour sup sur la com po si tion des
pu blics des for ma tions du su pé rieur re couvre ainsi des en jeux mé‐ 
tho do lo giques, à la fois dans la sé lec tion du pé ri mètre d’ana lyse (quels
ter ri toires ? quelles dis ci plines ? quels sec teurs du su pé rieur ?) et du
choix des mo da li tés dé cri vant les po pu la tions (ori gine so ciale, par‐ 
cours sco laire an té rieur, genre, etc.). Des re cherches me nées dans le
cadre du GTES (groupe de tra vail sur l’en sei gne ment su pé rieur) du
CEREQ (Centre d’études et de re cherches sur les qua li fi ca tions) avec
Rossignol- Brunet com parent les pu blics des for ma tions de li cences
(sé lec tives ou non) en Île- de-France et en Oc ci ta nie, en droit et en
his toire, entre 2016 (APB) et 2019 (Par cour sup). En cen trant le re gard
sur des contextes par ti cu liè re ment sa tu rés, comme le droit en Île- 
de-France, on ob serve d’im por tants chan ge ments dans le pro fil sco‐ 
laire des admis·e·s par Par cour sup dans ces li cences dites « non sé‐ 
lec tives ».
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À titre d’exemple, on constate que les pu blics admis en droit en Île- 
de-France sont glo ba le ment plus fa vo ri sés sco lai re ment en 2019
qu’en 2016. Cela est par ti cu liè re ment sen sible dans les for ma tions les
plus at trac tives : la li cence non sé lec tive de Paris 1 passe ainsi de 28 à
64 % de ba che lier·ère·s gé né raux·ales avec une men tion bien ou très
bien entre 2016 et 2019. Les ori gines so ciales des admis·e·s sont assez
stables sur ce pas de temps, contrai re ment à la part de men tion né·e·s
bien ou très bien, à la part des femmes (de 70 en 2016 à 80 % en 2019)
et des ba che lier·ères·s scien ti fiques (15 à 22 % en 2019). Cette re con fi‐ 
gu ra tion tient no tam ment à l’élar gis se ment du bas sin de re cru te ment
des for ma tions pa ri siennes, la prio ri té géo gra phique pas sant d’un ni‐ 
veau aca dé mique (Paris, Cré teil, Ver sailles) à une échelle ré gio nale en
2019 pour l’Île- de-France. Paris 1 re crute ainsi 72 % de ses admis·e·s
en droit (li cence non sé lec tive) en de hors de Paris en 2019, contre
seule ment 14 % en 2016. Les dif fé rences de pu blics dans les li cences
de droit fran ci liennes sont éga le ment sou li gnées par le der nier rap‐ 
port du Co mi té éthique et scien ti fique de Par cour sup (CESP) [2023],
sans pour au tant être com pa rées avec les don nées an té rieures. Or,
cette pers pec tive com pa ra tive sur plu sieurs an nées est cru ciale, car
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les mo da li tés tech niques de l’af fec ta tion évo luent (par exemple : quels
sont les ef fets lo caux de l’in tro duc tion d’une hié rar chi sa tion des vœux
res tant en at tente pour les can di dat·e·s non af fec té·e·s au
17 juillet 2022 ?).

Les mo da li tés de la sé lec tion (clas se ment sur dos siers sco laires et pé‐ 
ri mètre de la prio ri té géo gra phique 1) se tra duisent donc par des évo‐ 
lu tions im por tantes, no tam ment dans les for ma tions où le nombre de
can di da tures est net te ment su pé rieur aux ca pa ci tés d’ac cueil. Ces ré‐ 
sul tats in vitent à mul ti plier les études de cas pour sai sir les re con fi‐ 
gu ra tions plus ou moins ra pides et fortes des po si tions oc cu pées par
les for ma tions du su pé rieur, dans une ap proche re la tion nelle
(Convert, 2010) qui reste at ten tive aux struc tu ra tions fortes de l’es‐ 
pace du su pé rieur. Ces der nières sont mar quées no tam ment par les
dif fé rences entre sec teurs (comme les classes pré pa ra toires, les sec‐ 
tions tech ni ciens su pé rieurs, les for ma tions uni ver si taires, etc.), mais
aussi par l’in égale fé mi ni sa tion des admis·e·s selon les dis ci plines, ou
les dif fé ren cia tions fines entre éta blis se ments. Si le CESP (2023, p. 65)
ap pelle à mener des études ré gio nales, des en trées ter ri to riales plus
fines peuvent éga le ment per mettre de com prendre com ment se
construisent les concur rences entre for ma tions et sec teurs, par
exemple en Seine- Saint-Denis (Couto et al., 2021).
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Pour com prendre les évo lu tions liées à Par cour sup, les re cherches
plus qua li ta tives cen trées sur les par cours sont cru ciales. On peut par
exemple tra vailler sur les orien ta tions des femmes de mi lieux po pu‐ 
laires (Bugeja- Bloch, Couto, 2018  ; Bugeja- Bloch et  al., 2021). Autre
piste, les ré orien ta tions (tra vaux en cours de Couto, par exemple, ou
Beau père, Col let, 2022) per mettent de sai sir à la fois les pra tiques des
can di dat·e·s, la ma nière dont il·elle·s per çoivent l’es pace du su pé rieur
en fonc tion de leur po si tion so ciale, et celles des com mis sions d’exa‐ 
men des vœux clas sant les dos siers, pra tiques de clas se ment dif fé‐ 
ren ciées selon les for ma tions.
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Mais, si l’ac crois se ment ra pide des dif fé rences de pu blics entre cer‐ 
taines for ma tions re lève en par tie de la mise en place de la sé lec tion
sur dos siers sco laires par Par cour sup, il dé coule éga le ment de dy na‐ 
miques dé mo gra phiques qui re con fi gurent plus lar ge ment l’en trée
dans le su pé rieur.
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Un « nou vel âge de la sé lec tion » :
la troi sième ex plo sion sco laire
re con fi gure les in éga li tés
Si la mise en place de Par cour sup peut se lire comme une étape im‐ 
por tante dans la gé né ra li sa tion de la sé lec tion à l’en trée dans le su pé‐ 
rieur (Frouillou, 2021), les évo lu tions ré centes des pu blics, re pla cées
sur une échelle tem po relle plus large, in ter rogent les mo da li tés de la
mas si fi ca tion du sys tème d’en sei gne ment fran çais de puis le
XX  siècle.

12

e

Ces der nières ont fait l’objet de nom breux tra vaux dé cri vant l’aug‐ 
men ta tion des flux dans les de grés pri maire, puis se con daire et su pé‐ 
rieur, en lien avec les ca rac té ris tiques so ciales des pu blics. La ques‐ 
tion de la dé mo cra ti sa tion de l’accès au se con daire, puis au su pé rieur
(Merle, 2017) re coupe des dé bats théo riques et mé tho do lo giques
(Gar cia, Pou peau, 2003), qui per mettent de dé crire une re con fi gu ra‐ 
tion des in éga li tés au cours de la pé riode. Dans une pu bli ca tion ré‐ 
cente (Rossignol- Brunet et al., 2022), nous ob ser vons trois vagues de
mas si fi ca tion à par tir des flux de néo- bachelier·ère·s. La pre mière,
dans les an nées  1960, est net te ment liée à l’aug men ta tion des nais‐ 
sances après- guerre. La se conde, dans les an nées 1980, dé coule no‐ 
tam ment de po li tiques comme la créa tion du bac ca lau réat pro fes‐ 
sion nel en 1985, où se trouvent concen trés les élèves issus des mi‐ 
lieux po pu laires, don nant lieu à une lec ture en termes de « dé mo cra‐ 
ti sa tion sé gré ga tive  » du se con daire, avec une ac cen tua tion des
écarts entre fi lières du bac ca lau réat (Merle, 2017). La troi sième, en‐ 
clen chée à par tir des an nées 2010, ré sulte de la ré forme du bac ca lau‐ 
réat pro fes sion nel, pas sant de quatre à trois ans, mais aussi d’une re‐ 
prise dé mo gra phique sen sible. La re con fi gu ra tion des in éga li tés so‐ 
ciales dans le su pé rieur fran çais ar ti cule ainsi les ef fets de ré formes
fa vo ri sant l’accès au bac ca lau réat, puis au su pé rieur (Beaud, 2002) à
des dy na miques dé mo gra phiques, cru ciales pour sai sir la sa tu ra tion
(ou non) de cer taines for ma tions dans quelques ter ri toires.
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La deuxième vague de mas si fi ca tion dans les an nées  1980 po sait la
ques tion des «  ex clus de l’in té rieur  » dans le se con daire (Bour dieu,
Cham pagne, 1992) et des «  nou veaux étu diants  » dans le su pé rieur
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(Er lich, 1998). Celle des an nées 2010 in vite à pro lon ger l’ana lyse des
formes de re lé ga tion des pu blics et de hié rar chi sa tion des fi lières et
des éta blis se ments dans le su pé rieur, car elles joue raient un rôle cen‐ 
tral dans un « nou vel âge de la sé lec tion » (Blan chard, Le mistre, 2022)
ou un « nou veau ré gime de sé lec tion sco laire » (Hu grée, Poul laouec,
2022). Dans ce contexte de ba na li sa tion des études (ibid.), la dif fé ren‐ 
cia tion des par cours et des for ma tions, cen trale de puis la fin des an‐ 
nées 1980 dans les re cherches sur les « sé gré ga tions sco laires » au ni‐ 
veau col lège (Frouillou, 2022), ouvre des pistes de re cherche au tour
de la di men sion spa tiale des in éga li tés dans le su pé rieur. Contex tua li‐ 
ser la ca na li sa tion des as pi ra tions vers le su pé rieur (Oller et al., 2021 ;
van Zan ten, 2015) telles les mo da li tés, en core peu do cu men tées qua li‐ 
ta ti ve ment pour l’uni ver si té (La néelle et al., 2020  ; Orange, 2010), de
re cru te ment des for ma tions su pé rieures per met alors de dé crire
com ment s’opère concrè te ment cet al lon ge ment des sco la ri sa tions
sur la pé riode ré cente. Ce pen dant, il reste d’au tant plus cru cial de
com prendre de quelle façon se construisent les tra jec toires de sor tie
sans di plôme et leurs ef fets sur les po si tions so ciales (Mer lin, 2022).
En 2021, 12 % des can di dat·e·s sortent de Par cour sup sans avoir ac‐
cep té une pro po si tion faite par Par cour sup, et 6 % n’ont reçu au cune
pro po si tion (CESP, 2023).

Pour conclure…
La pla te forme d’accès au su pé rieur consti tue une étape clé dans des
tra jec toires sco laires où les in éga li tés (ori gine so ciale, genre, tra jec‐ 
toire mi gra toire, etc.) sont pré coces et cu mu la tives. Tra vailler sur
Par cour sup im plique plus lar ge ment de re pla cer ce dis po si tif d’orien‐ 
ta tion et d’af fec ta tion dans la tem po ra li té longue des po li tiques pu‐ 
bliques sco laires et de la mas si fi ca tion du se con daire et du su pé rieur
dans la se conde moi tié du XX  siècle en France. Les re cherches dont
cet ar ticle a tenté de rendre compte ouvrent ainsi de vives pistes de
re cherche sur la re con fi gu ra tion des in éga li tés dans la pé riode ré‐ 
cente, in ter ro geant les ef fets des ré formes du bac ca lau réat et les mo‐ 
di fi ca tions des règles d’en trée dans le su pé rieur. La mise en place
d’une pla te forme na tio nale cen tra li sant l’en trée en mas ter est en
cours, quelques an nées après Par cour sup, qui sou ligne net te ment le
lien entre ou tils d’af fec ta tion et dy na miques dé mo gra phiques des pu‐ 
blics sco la ri sés. Dans un contexte où les concur rences entre mas ters
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NOTES

1  Les contours des prio ri tés géo gra phiques dans l’accès aux fi lières « non
sé lec tives  » de vraient faire l’objet d’une ré flexion glo bale selon le CESP
(2023), qui montre la com plexi té du cas de la ré gion Provence- Alpes-Côte-
d’Azur.
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Français
À par tir d’une syn thèse de tra vaux ré cents sur Par cour sup, cet ar ticle in vite
à consi dé rer plus lar ge ment la re con fi gu ra tion des in éga li tés dans l’en sei‐ 
gne ment su pé rieur fran çais. Par cour sup étend en effet la sé lec tion sur dos‐ 
sier sco laire à l’en semble des for ma tions du su pé rieur, y com pris les li‐ 
cences jusqu’ici ac ces sibles avec le bac ca lau réat. Dans un contexte de crois‐ 
sance dé mo gra phique étu diante et de sa tu ra tion de cer taines ca pa ci tés
d’ac cueil, le clas se ment de tou·te·s les can di dat·e·s par toutes les for ma tions
peut se lire comme une ac cen tua tion de la mise en concur rence. Cela peut
se tra duire, dans les contextes denses comme la ré gion pa ri sienne et pour
les for ma tions sa tu rées comme le droit, par de fortes évo lu tions dans les
ca rac té ris tiques sco laires des pu blics. Ainsi, en es sayant d’ar ti cu ler une his‐ 
toire des dis po si tifs d’orien ta tion et d’af fec ta tion à celle des mo ments de
mas si fi ca tion du sys tème sco laire, ce texte pro pose une ré flexion sur une
ré cente re con fi gu ra tion des in éga li tés sco laires en France, liée à un « nou vel
âge de la sé lec tion » mar quant no tam ment l’en trée dans le su pé rieur.

English
Based on a syn thesis of re cent stud ies on Par cour sup, this art icle in vites us
to con sider more broadly the re con fig ur a tion of in equal it ies in French
higher edu ca tion. Sélection in Par cour sup is based on aca demic re cords,
and con cerns now all higher edu ca tion courses, in clud ing those pre vi ously
ac cess ible with the baccalauréat. In a con text of stu dent demo graphic
growth, the clas si fic a tion of all can did ates by all courses can be seen as an
ac cen tu ation of com pet i tion. In dense con texts such as the Paris re gion and
for sat ur ated courses such as law, this can res ult in strong changes in the
aca demic char ac ter ist ics of the stu dent pub lic. Thus, link ing the his tory of
school as sign ment sys tems, such as Par cour sup, to the his tory of the school
sys tem’s mas sific a tion, en ables a bet ter un der stand ing of the re cent re con‐ 
fig ur a tion of edu ca tional in equal it ies in France: en ter ing higher edu ca tion
re veals a 'new age of se lec tion’.

INDEX

Mots-clés
Parcoursup, inégalité, massification, ségrégation, enseignement supérieur

Keywords
Parcoursup, inequalities, massification, segregations, higher education

AUTEUR



Parcoursup et la reconfiguration des inégalités dans l’enseignement supérieur français

Leïla Frouillou
Maîtresse de conférences en sociologie, CRESPPA-GTM, Université Paris
Nanterre, associée ESCOL et CEREQ.

https://publications-prairial.fr/diversite/index.php?id=3823

